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D
A

N
S SO

N B
U

R
E

A
U, IL Y A U

N
E vieille table 

en bois qui a peut-être à nous livrer les 
secrets de son talent et de ses inspira-
tions, un fauteuil bordeaux qui a dû 
traîner son cuir un peu partout, deux 
chaises noires qui ont m

oins vécu que 
nous, la reproduction d’un tableau de 
B

otero, par terre contre le m
ur, et deux 

ou trois autres toiles qui nous tournent 
le dos, «parce qu’elles avaient besoin 
de se reposer un peu». L

e réalism
e 

m
agique n’est pas seulem

ent dans les 
œ

uvres d’O
m

ar Porras, il est dans son 
quotidien. L’hom

m
e est attentif au 

derrière des choses et aux clins d’œ
il de 

la vie, à cette chanson dans les hauts 
parleurs, alors que je prends congé: 
«Vous entendez? Q

uelle sortie!» Je ne 
la ferai pas entendre ici, la chanson, il y 
a des surgissem

ents d’enfance que l’on 
garde pour soi. E

t O
m

ar Porras, que 
garde-t-il pour lui? Tout ce qui pourrait 

être dit platem
ent et autour de quoi il n’y 

aurait pas d’histoires à broder. Tout ce 
qui m

anque de m
agie, à supposer que la 

m
agie se dérobe parfois ici ou là, dans sa 

vie. R
ien n’est m

oins sûr.
«C

e qui est m
agique, c’est com

m
ent on 

voit la vie. L’eau dans ce verre, je la vois, 
là, m

ais quand on se concentre sur l’ici, 
on voit l’ailleurs, le chem

inem
ent, les 

m
étam

orphoses, la source et l’arrivée. Je 
ne suis pas un inventeur, je suis un dé-
couvreur, j’enlève la couverture, je tente 
de révéler les palim

psestes qui sont là.  
L

orsque je suis face à un acteur, je suis 
face à un arbre qui cache une forêt. Je 
vois le chem

inem
ent que l’on va faire 

ensem
ble, nous som

m
es là pour entrer 

en contact, en com
m

unication, pour être 
libres dans cet endroit de l’inconnu, à 
explorer ensem

ble.»
C

hez O
m

ar, rien n’est �
gé, ni les objets, 

ni les êtres, ni ce qui se produit sur scène, 

L’A
C

TEU
R

, M
ET

TEU
R EN

 S
C

ÈN
E ET D

IR
EC

TEU
R D

E TH
ÉÂTR

E  
S

O
R

T D
E S

ER
R

E S
O

N
 «C

O
N

TE D
ES

 C
O

N
TES» PO

U
R N

O
U

S
  

EN
TR

A
ÎN

ER D
A

N
S

 U
N

 VO
YA

G
E A

U
 S

EIN
 D

E LA
 FO

R
ÊT O

B
S

C
U

R
E D

E 
N

O
U

S-M
ÊM

ES. O
N

 EN
 S

O
R

T N
EU

FS, H
EU

R
EU

X
 ET R

EB
A

PTIS
ÉS...  

PA
R

 M
ÉLA

N
IE C

H
A

PPU
IS

PO
RTR

A
IT

PHOTO: MARIO DEL CURTO

D
irecteur du Théâtre 

Kléber-M
éleau, à 

Renens, O
m

ar Porras 
ne se considère pas 
com

m
e un inventeur, 

m
ais plus com

m
e un 

découvreur.

O
M

AR PO
RRAS

 
LA

 G
U

É
R

ISO
N

 
PA

R
 LE

S 
C

O
N

T
E

S

cet espace exceptionnel, unique, le plus 
vaste des territoires, là où se trouve la 
possibilité de vivre totalem

ent en liberté. 
E

t sur cette scène qu’O
m

ar Porras ne �
nit 

pas d’explorer, en m
élangeant les arts, les 

in�
uences, tout est m

ouvem
ent, transfor-

m
ation, le spectacle varie tous les soirs. 

«Tous les soirs, on cherche à renouveler 
l’am

our. L’am
our qui s’endort chaque 

nuit est à réveiller chaque m
atin», 

rappelle-t-il en citant librem
ent G

arcia 

M
arquez. «L’am

our doit se régénérer.» 
E

t les spectacles, se destiner à chacun 
plutôt qu’à tous. «L

a prem
ière fois, le 

spectateur voit ce qu’on lui m
ontre et la 

deuxièm
e fois, il voit ce qu’il veut voir.» 

Il va falloir aller au théâtre souvent, et 
plutôt deux fois qu’une. 

«U
n

e volon
té de révolte» 

E
t lui com

m
ent est-il venu au théâtre? 

A
battem

ent m
om

entané de celui à qui 

la question a été souvent posée, qui 
renoue bien vite avec la générosité qu’il 
y a à raconter encore, et ni com

m
e hier, 

ni com
m

e dem
ain. P

uisque le théâtre 
est son territoire, il faut m

entionner ses 
autres pays, ses prem

ières patries, la 
C

olom
bie de sa naissance, son départ 

pour Paris, son arrivée en Suisse. A
ucun 

détail pratique, juste ce qui se raconte, 
se rom

ance, se réenchante. O
m

ar quitte 
la prem

ière personne du singulier pour 

devenir «on» en plongeant dans ses sou-
venirs, puisqu’ils sont indissociables de 
celui de son frère, son allié de toujours, 
l’artiste et scénographe Fredy Porras. 

«D
an

s n
otre quartier p

opulaire, 
il y avait un

e volon
té de révolte, de 

revan
ch

e, on
 savait que n

os p
aren

ts 
avaien

t quitté leur terre à cause d’un
e 

situation
 de guerre civile et on

 voyait 
un

 destin
 di�

cile, qu’on
 n

e souh
ai-

tait p
as p

rolonger. A
 B

ogotá, on
 était 
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destin
és, n

és dan
s un

e caste, on
 savait 

qu’on
 n

e p
ouvait p

as asp
irer à certain

es 
ch

oses, p
as là-b

as.» L’ath
létism

e leur a 
ouvert des p

ortes qui restaien
t ferm

ées 
à ceux de leur quartier, de leur caste, 
les oub

liés, les m
ép

risés, les p
aysan

s 
illettrés et dép

lacés. L
a course, p

our 
l’en

duran
ce, p

our les m
édailles rem

-
p

ortées qui o�
raien

t soudain
 la p

os-
sib

ilité de voyager, d’étudier. L’É
toile 

rouge, club
 d’ob

édien
ce com

m
un

iste, 
les rep

ère et les p
ropulse.

P
aris et la littératu

re
O

m
ar découvre la culture grâce à la pro-

pagande. D
es livres, des �

lm
s, les idoles 

soviétiques du stade, les ballets russes, 
Tchaïkovski, Stravinski, G

agarine…
 

E
t puis Paris plutôt que la R

ussie, pour 
O

m
ar, parce que la littérature. «L

es gens 

PO
RTR

A
IT

D
ans «Le C

onte des contes», on va de la farce au grotesque, du m
élodram

e à la tragédie, à l’élévation spirituelle...

m
e �

laient des bouquins, H
em

ingw
ay, 

M
olière, C

ortázar. L’A
rgentin établi en 

France écrivait dans le bar O
ld N

avy, à 
Saint G

erm
ain, c’était un rêve d’y aller, 

de voir où il travaillait.» A
vant O

m
ar, la 

beat generation était passée par Paris, il 
y avait aussi la �

gure d’Isadora D
un-

can, née à San Fransisco, m
orte à N

ice, 
révolutionnant la danse en allant puiser 

à rencontrer m
’ont aspiré, m

’ont ouvert 
les yeux.» Paris. E

t G
enève, en 1990, où 

O
m

ar Porras se crée son pays, le Teatro 
M

alandro, avant de reprendre, en pa-
rallèle, le T

K
M

 de R
enens. «J’ai frappé 

à des portes, j’ai dû les pousser», m
û par 

son désir, plutôt que par sa raison. «L
a 

raison! N
on! Il faut faire!» A

vec persévé-
rance, discipline, y croire. L

a foi.  
«L

orsqu’on a annoncé le prem
ier 

con�
nem

ent, on était prêt à présenter 
au public L

e C
onte des contes. O

n a fait 
ce spectacle pour fêter les 30

 ans de 
M

alandro. O
n voulait célébrer la vie, le 

théâtre, et on a dû m
ettre le spectacle 

sous serre, en espérant qu’il fasse son 
lit com

m
e la rivière.» Il a fallu inven-

ter autre chose, en attendant, dans les 
m

esures du C
ovid, qui était l’occasion 

de continuer autrem
ent, de perm

ettre 
à la terre de respirer et à l’hum

anité de 
se rem

ettre en question. M
ais inventer 

quoi? C
arm

en, l’audition. U
n vieux rêve. 

U
n spectacle en extérieur. «M

ais la pluie, 
le soleil... (il im

ite les plus raisonnables 
de ses collaborateurs) N

on! O
n avait la 

chanteuse. E
n une sem

aine, on a récu-
péré du m

atériel, fait une scène en plein 
air. O

n a été chercher le public com
m

e 
autrefois, com

m
e les saltim

banques que 
nous som

m
es. O

n n’a pas voulu attendre 
que l’oracle nous dise c’est bon, vous 
pouvez recom

m
encer, on a essayé d’am

e-
ner une réponse à l’oracle égalem

ent.»

U
n

e ode à la vie à la m
ort

A
ujourd’hui, L

e C
onte des contes ressort 

de son lit, régénéré, il a évolué. O
m

ar 
Poras est parti de l’auteur napolitain 
Jean-B

aptiste B
asile, qu’il rencontre en 

lisant la psychanalyse des contes de fées 
de B

runo B
ettelheim

. «Je ne connaissais 
pas l’existence de son Pentam

erone, 
publié au X

V
II e siècle.» Parallèlem

ent, 
il était sur la piste du grand G

uignol, le 
théâtre d’épouvante et de rire qui s’est 
élaboré à la �

n du X
IX

e siècle, à l’hôpital 
de la Salpêtrière et développé au fond de 
l’im

passe C
haptal, dans le IX

e arrondis-
sem

ent de Paris…
 Sur scène, beaucoup 

des deux, et du carnaval, de la com
édie 

m
usicale, du baroque, des e�

ets tech-
niques époustou�

ants. L
e point de dé-

part est donné par B
asile: nous som

m
es 

dans une dem
eure située au creux 

d’une forêt. L
es enfants de M

onsieur et 
M

adam
e C

arnesino sont en proie à la 
m

élancolie. Pour éviter que le m
al ne se 

propage et conduise à la dépression, les 
parents font venir le D

octeur B
asilio. « Il 

était une fois, il était deux fois, il était 
trois fois...», le D

octeur B
asilio a inventé 

une thérapie révolutionnaire: la guéri-
son par les contes. 

Pour la joie? «N
on, pour la didactique. 

L
es contes ont une fonction sociale, ils 

sont une transm
ission orale des m

œ
urs, 

de l’histoire, de visions qui n’ont pas de 
sens dans un m

onde réel, m
ais qui sont 

pleines d’enseignem
ent et de m

agie. 
L

es contes accom
pagnent l’existence 

des êtres, en particulier durant l’en-
fance, ils sont form

ateurs, ils disent les 
changem

ents du corps à l’adolescence, 
la sexualité, m

ais aussi le respect que 

O
m

ar Porras
1962 D

ate de  
sa conception  
dans le B

ogotá  
de sa naissance.
1984 Atterrit à 
Paris où il fréquente 
durant deux ans 
la C

artoucherie 
de Vincennes 
et découvre le 
travail d’A

riane 
M

nouchkine. 
1990

 A
rrivée à 

G
enève et fondation 

du Teatro M
alandro.

1989 Prem
ière 

m
ise en scène: U

bu 

Roi d’Alfred Jarry.
2022 reprise au 
TK

M
 d’une œ

uvre de 
répertoire créée en 
2009: Les Fourberies 
de Scapin de M

olière.

PHOTOS: MARIO DEL CURTO

« L
es contes ont une 

fonction sociale, ils sont 
une transm

ission orale des 
m

œ
urs, de l’histoire.»  

ses inspirations dans l’A
ntiquité, et ses 

am
ants, parm

i lesquels H
enri M

iller. 
M

oustaki avait bien réussi son voyage, 
m

algré sa gueule de m
étèque, alors 

pourquoi pas O
m

ar. «L
es artistes étaient 

m
es guides. Je sentais qu’un artiste 

avait une notion très liée au sacerdoce, 
à l’endurance, la vocation, la dévotion. 
L

es artistes que j’avais lu ou com
m

encé 

l’on doit avoir des divinités de la nature. 
C

eux qui écoutent et racontent vivem
ent 

une m
ue. L

e spectacle est à la fois ode 
à la vie à la m

ort, on va de la farce au 
grotesque, du m

élodram
e à la tragédie, 

à l’élévation spirituelle, aux rituels, on 
s’envole dans les eaux m

aritim
es, c’est un 

voyage sublim
e.»

E
n parlant de son spectacle, ses m

ains 
serpentent pour aller d’ici à là et au delà, 
revenir aux sources et atteindre le ciel 
depuis la m

er. O
n pense à l’ouroboros, 

le serpent sym
bole d’autofécondation 

et d’éternel retour, que l’on trouve dans 
les cultures les plus anciennes et les 
plus éloignées. E

t on a hâte de voyager à 
travers les di�

érents cycles des contes re-
visités par Porras. E

t de s’enrouler autour 
d’un spectacle qui nous transporte par-
tout et nous ram

ène à nous-m
êm

es.  

«Le conte des contes»,  
m

ise en scène d’O
m

ar Porras. Jusqu’au 10 avril 
au Théâtre de C

arouge.
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Problème n° 2070

Solution du n° 2069. HORIZONTALEMENT : 1. ASSOCIATIF. 2. BUTER -
BAIE. 3.ABOI - SALIN.4. SARLAT. 5.OLE - CEP - AU.6.UT - COALISE. 7.REMON-
TANT. 8. DRUE - INOUI. 9. INSULTE - CD. 10. RECRUE - FEE.
VERTICALEMENT : 1. ABASOURDIR. 2. SUBALTERNE. 3. STORE - MUSC. 4.ŒIL
- CŒUR. 5. CR - ACON - LU. 6. STEATITE. 7. ABA - PLANE. 8. TALA - INO. 9. III -
ASTUCE. 10. FENDUE - IDE.

HORIZONTALEMENT

1. Libre avec les navets.
2. Graves infractions. Boisson.
3. S’occuper des pois. Ça fait
riche.

4. Jules Romains, par
excellence.

5. Pro des tests. Puissance du
faible.

6. Comprend notamment l’iris.
Lignées.

7. Article courant. Point
sombres.

8. Voix... rauque.
9. Abîmée par le service. Sans

aucun motif.
10. On ne le siffle pas qu’à

Cadix. Son quart évoque un
grand nez.

VERTICALEMENT

1.Moralement exigeant.
2. Côlon horizontal.
3. C’est une crevasse. Son lit
s’élargit dans des lacs.

4. Pieux consentement. Établi.
5. Passer l’arme à gauche.
Vierges aux Antilles.

6. Ouvrier en difficulté ? À
afficher.

7. Bue... coup sur coup.
8. Changement de ton. De

quoi se brancher.
9. Le pâté du chef ? Est

ensuite. Métal de chimiste.
10. Vers de la mer. Toute une

histoire !

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

2 3 4 5 6 7 8 9 10

N° 2489

Mot mystère à découvrir en 7 lettres

Solution précédente : BAGUETTE

AMIE
ARRETER

BASSEMENT
BATARDEAU

BIERE
BUSTE

CADUQUE
CANONICAT

CAVEE
CERCLAGE
CERCLER

CHEVRIERE
CHIFFONNE

CRAC

DEFIANCE
DELIBERER
DISGRACIE
ETIQUETTE
FAINEANTE
GASPILLE

GLOBE
HAGARD
LISTER

LUCIDITE
MARRAINE

MICHE
NUEE

OREILLE
OTEE

PARDONNER
PONCE

RAVALEE
REFOULEE
SEMENCE
TACHETEE
TORNADE
TRAGEDIE

TRAMP
USTENSILE
VACARME

E L I S N E T S U B E H E E T
R T T C P E N I A R R A M E A
E E I R T O R N A D E G R L C
I T T D A E N E O U I A A U I
R M T E I G L C R F B R C O N
V E T E R C E L E E F D A F O
E I N A U R U D I A B I V E N
H C U N C Q A L I P A I H R A
C A N L O H I N N E S R L C C
I R A E C D E T U L S A L E A
M G A P M A R T E L E V G R D
E S U C N E V A E I M A L C U
L I S T E R S E P E E L O L Q
S D E F I A N C E R N E B E U
B A T A R D E A U O T E E R E

Le sudoku
sur votre
mobile!

Envoyez par sms:
TdGSUDO au 363
pour charger
l’application et
5 grilles au prix
de Fr. 1.–.
Envoyez par sms:
SUDO au 363
pour recharger
10 nouvelles grilles
au prix de Fr. 1.50.
Possible uniquement
pour des mobiles
compatibles Java.

Remplissez la grille en fonction des règles de base du sudoku:
les chiffres de 1 à 9 figurent obligatoirement une seule fois sur
chaque ligne, chaque colonne et chaque carré 3 x 3.

N° 2489 Difficulté 3/4

Solution du n° 2488
8 7 1 9 6 2 5 4 3

9 5 3 7 8 4 6 2 1

4 6 2 3 5 1 9 7 8

6 8 4 5 9 3 7 1 2

7 2 9 8 1 6 4 3 5

1 3 5 2 4 7 8 9 6

3 9 8 4 2 5 1 6 7

5 1 7 6 3 9 2 8 4

2 4 6 1 7 8 3 5 9

1 8 2 6
2 1 5

9 4 5 2
5 4

1
8 3 5
3 2 7

6 9
7 9 3

Mots croisés Mot secret Sudoku

Genève

Ciné 17
17 rue de la Corraterie,
022 312 17 17
Mort sur le Nil 12/12
De Kenneth Branagh,
avec Gal Gadot,
Armie Hammer
je vo 13.00, 21.05
Rifkin’s Festival 14/14
DeWoody Allen,
avec Gina Gershon,
ChristophWaltz
je vo 19.30

Cinema CDD
Sentier des Saules 3
Old Boys 8/16
De Jean-François
Amiguet, avec Bernard
Verley, Paul Garbagni
je vf 20.00
Wild Men 16/16
De Thomas Daneskov,
avec Rasmus Bjerg,
Björn Sundquist
je vo 18.00

Cinerama Empire
Rue de Carouge 72-74,
022 310 72 74
The Batman 12/14
De Matt Reeves,
avec Robert Pattinson,
Amber Sienna
je vo 15.00, 18.00, 21.05
The Power 16/16
of the Dog
De Jane Campion,
avec Kirsten Dunst,
Jesse Plemons
je vo 12.45

Le City
Place des Eaux-Vives 3
Belfast 12/14
De Kenneth Branagh,
avec Jude Hill,
Caitriona Balfe
je vo 16.25, 20.50
L’ombre 10/16
d’un mensonge
De Bouli Lanners,
avec Michelle Fairley,
Cal Macaninch
je vo 14.10
La Panthère 6/10
des Neiges
De Marie Amiguet,
avec Vincent Munier,
Sylvain Tesson
je vf 18.40

Le Nord-Sud

Rue de la Servette 78,
022 733 19 00
La Mif 14/14
De Frédéric Baillif,
avec Charlie Areddy,
Amandine Golay
je vf 20.50
Les jeunes amants 14/16
De Carine Tardieu,
avec Sharif Andoura,
Cécile De France
je vf 13.55
Madeleine Collins 12/14
De Antoine Barraud,
avec Virginie Efira
je vf 16.10
Presque 10/14
De Alexandre Jollien,
avec Bernard Campan
je vf 14.00, 18.40
Stürm: 14/14
La Liberté ou la mort
De Oliver Rihs,
avec Anatole Taubman,
Jella Haase, Joel Basman
je vo 18.20
Tout commence 10/14
De Frédéric Choffat
je vf 20.45
À plein temps 16/16
De Eric Gravel,
avec Laure Calamy,
Geneviève Mnich
je vf 16.20

Grütli salle Langlois

Rue General-Dufour 16,
022 320 78 78
Aline 8/10
De Valérie Lemercier,
avec Danielle Fichaud
je vf 20.45
Clara Sola 16/16
De Nathalie Álvarez
Mesén, avec Daniel
Castañeda Rincón, Wendy
Chinchilla Araya
je vo 16.30
Un autre monde 16/16
De Stéphane Brizé,
avec Vincent Lindon,
Sandine Kiberlain
je vf 18.45

Grütli salle Simon

Rue General-Dufour 16,
022 320 78 78
Azor 16/16
De Andreas Fontana,
avec Fabrizio Rongione
je vo 16.00

Dida 12/12
De Nikola Ilic,
Corina Schwingruber Ilic
je vo 21.00
The Whaler Boy 16/16
De Philipp Yuryev,
avec Vladimir Onokhov
je vo 14.00
Wet Sand 16/16
De Elene Naveriani,
avec Gia Agumava,
Eka Chavleishvili
je vo 18.15

Les Scala

Rue Eaux-Vives 23
L’ombre 10/16
d’un mensonge
De Bouli Lanners,
avec Michelle Fairley,
Cal Macaninch
je vo 18.20
La Mif 14/14
De Frédéric Baillif,
avec Charlie Areddy,
Amandine Golay
je vf 13.50
La Panthère 6/10
des Neiges
De Marie Amiguet,
avec Vincent Munier,
Sylvain Tesson
je vf 13.50
Laurence Deonna 10/12
libre!
De Nasser Bakhti
je vf 16.30, 19.30
Les jeunes amants 14/16
De Carine Tardieu,
avec Sharif Andoura
je vf 15.55
Petite nature 12/14
De Samuel Theis,
avec Ilario Gallo,
Izïa Higelin, Melissa Olexa
je vf 16.10, 20.40
Stürm: 14/14
La Liberté ou la mort
De Oliver Rihs,
avec Anatole Taubman,
Jella Haase, Joel Basman
je vo 14.00, 20.30
À plein temps 16/16
De Eric Gravel,
avec Laure Calamy,
Geneviève Mnich
je vf 18.50

Pathé Balexert

27 av. Louis-Casaï
Alors on danse 10/14
De Michèle Laroque
je vf 16.00, 20.00

Ambulance 16/16
De Michael Bay,
avec Jake Gyllenhaal,
Yahya Abdul-Mateen II
je vf 14.15, 17.35, 20.15
je vo 14.45, 17.15, 20.30
Hopper et le Hamster 6/8
des Ténèbres
De Ben Stassen,
Benjamin Mousquet,
avec Danny Fehsenfeld
je 3D vf 13.15
Jujutsu Kaisen 0: 16/16
The Movie
je vo 13.00, 15.30, 18.00,
20.30
Le temps des secrets 8/12
De Christophe Barratier,
avec Léo Campion,
Mélanie Doutey
je vf 13.15, 15.45, 18.00,
20.30
Maigret 12/12
De Patrice Leconte,
avec Gérard Depardieu,
Aurore Clément
je vf 14.00, 18.00
Maison de retraite 10/12
De Thomas Gilou,
avec Gérard Depardieu,
Mylène Demongeot
je vf 15.45, 18.00
Mort sur le Nil 12/12
De Kenneth Branagh,
avec Gal Gadot,
Armie Hammer
je vo 13.00, 20.15
National Theatre Live:
Leopoldstadt 16/16
je vo 20.00
Notre-Dame brûle 10/10
De Jean-Jacques Annaud,
avec Chloé Jouannet,
Jérémie Laheurte
je vf 12.45, 15.30, 18.00,
20.30 je IMAX vf 16.45
Spider-Man: 12/14
NoWay Home
De JonWatts,
avec Tom Holland,
Benedict Cumberbatch
je vo 17.15
Stürm: 14/14
La Liberté ou la mort
De Oliver Rihs,
avec Anatole Taubman
je vf 13.00, 15.30
je vo 18.00, 20.40
Super-héros 12/12
malgré lui
De Philippe Lacheau,
avec AmrWaked
je vf 12.55

The Batman 12/14
De Matt Reeves,
avec Robert Pattinson,
Amber Sienna
je IMAX vo 13.00, 20.15
je vf 13.30
je vo 15.30, 20.20
Uncharted 12/12
De Ruben Fleischer,
avec Tom Holland
je vf 15.30, 20.35
je vo 18.00

Spoutnik

Place des Volontaires 4,
022 328 09 26
A Night
of Knowing Nothing
je vo 20.30

Bio

Place du Marche 1,
022 301 54 43
Le temps des secrets 8/12
De Christophe Barratier,
avec Léo Campion,
Mélanie Doutey
je vf 14.20, 20.45
Madres paralelas 12/14
De Pedro Almodóvar,
avec Penélope Cruz
je vo 16.45
Maigret 12/12
De Patrice Leconte,
avec Gérard Depardieu,
Aurore Clément
je vf 16.30
Notre-Dame brûle 10/10
De Jean-Jacques Annaud,
avec Chloé Jouannet,
Jérémie Laheurte
je vf 18.30
Robin des voix 6/12
De Frédéric Gonseth
je vf 19.00
Zaï zaï zaï zaï 12/12
De François Desagnat,
avec Jean-Paul Rouve
je vf 14.45, 20.50

Arena Cinémas
La Praille

Centre commercial
La Praille, Route des
Jeunes 10
Alors on danse 10/14
De Michèle Laroque,
avec Jean-Hugues
Anglade, Armelle
je vf 14.10, 16.20
Ambulance 16/16
je vf 14.40, 17.40, 20.40
je vo 20.55

Jujutsu Kaisen 0: 16/16
The Movie
je vo 21.00
Le temps des secrets 8/12
De Christophe Barratier,
avec Léo Campion,
Mélanie Doutey
je vf 14.30, 18.15
Maison de retraite 10/12
De Thomas Gilou,
avec Gérard Depardieu,
Mylène Demongeot
je vf 14.30, 18.10, 20.30
Mort sur le Nil 12/12
De Kenneth Branagh,
avec Gal Gadot,
Armie Hammer
je vf 20.45
Notre-Dame brûle 10/10
De Jean-Jacques Annaud,
avec Chloé Jouannet,
Jérémie Laheurte
je vf 14.30, 18.30
Spider-Man: 12/14
NoWay Home
De JonWatts,
avec Tom Holland,
Benedict Cumberbatch
je vf 17.40
The Batman 12/14
De Matt Reeves,
avec Robert Pattinson,
Amber Sienna
je vf 14.00, 16.15, 17.15,
20.00 je vo 16.30, 20.10
Uncharted 12/12
De Ruben Fleischer,
avec Tom Holland,
Antonio Banderas
je 4DX vf 14.30, 17.10,
20.20 je vf 20.55

France

Annemasse
Ciné Actuel, 3, rue du 8
mai, +33450921020
Grosse Freiheit 16/16
De Sebastian Meise,
avec Franz Rogowski,
Anton von Lucke
je vf 18.00
Un autre monde 16/16
De Stéphane Brizé,
avec Vincent Lindon
je vf 20.30

Archamps
Cinéma Gaumont,
Site d’Archamps,
+33 4 50 43 28 00
Alors on danse 14/14
je vf 14.35, 18.15

Ambulance 16/16
De Michael Bay,
avec Jake Gyllenhaal
je vf 13.45, 16.35, 21.35
je vo 19.25
Blacklight
je vf 14.00, 22.15
Gatsby 14/14
le Magnifique
De Baz Luhrmann,
avec Leonardo DiCaprio,
Isla Fisher, Carey Mulligan
je vo 19.00
Goliath 14/14
De Frédéric Tellier,
avec Pierre Niney
je vf 13.30, 17.50, 20.25
Ils sont vivants
je vf 16.00
Jujutsu Kaisen 0: 16/16
The Movie
je vf 21.55
La brigade
De Louis-Julien Petit,
avec Audrey Lamy,
Chantal Neuwirth
je vf 13.10, 15.20, 20.00,
22.10
Le temps 12/12
des secrets
De Christophe Barratier,
avec Léo Campion
je vf 13.15, 15.30, 17.45,
19.35, 21.50
Maison de retraite 12/12
De Thomas Gilou,
avec Gérard Depardieu,
Mylène Demongeot
je vf 15.10, 17.20, 20.15
Notre-Dame brûle 10/10
De Jean-Jacques Annaud,
avec Chloé Jouannet
je vf 14.30, 16.55 je IMAX
vf 15.40, 18.10, 20.35
Permis de construire
je vf 15.45, 17.30, 19.30
Super-héros 12/12
malgré lui
De Philippe Lacheau,
avec AmrWaked
je vf 22.25
The Batman 14/14
De Matt Reeves,
avec Robert Pattinson,
Amber Sienna
je vo 14.10, 21.10
je vf 16.20, 17.40, 19.50
Trois fois rien 12/12
De Nadège Loiseau,
avec Antoine Bertrand
je vf 13.40
Uncharted 12/12
je vf 21.25

Ferney-Voltaire
Cinéma Voltaire, 77
Chemin de la Poterie,
+33450408486
Alors on danse 14/14
De Michèle Laroque,
avec Jean-Hugues
Anglade, Armelle
je vf 20.15
Jujutsu Kaisen 0: 10/16
The Movie
je vo 18.00
La brigade
De Louis-Julien Petit,
avec Audrey Lamy,
Chantal Neuwirth
je vf 20.30
Le temps 12/12
des secrets
De Christophe Barratier,
avec Léo Campion,
Mélanie Doutey
je vf 20.00

Gex
Cinéma Le Patio,
51 Avenue de la Gare,
+33 4 50 41 89 49
Belfast 14/14
De Kenneth Branagh,
avec Jude Hill
je vo 16.00
La lune s’est levée
je vo 18.10
Viens je t’emmène
je vf 20.30

Nyon

Cinema Capitole
Rue Neuve 5,
022 566 30 71
Goliath 14/14
De Frédéric Tellier,
avec Pierre Niney,
Emmanuelle Bercot
je vf 15.30
Le Chêne 6/6
De Michel Seydoux,
Laurent Charbonnier
je vf 15.45
Maigret 12/12
De Patrice Leconte,
avec Gérard Depardieu
je vf 18.15
Notre-Dame brûle 10/10
De Jean-Jacques Annaud,
avec Chloé Jouannet
je vf 18.00
The Batman 12/14
De Matt Reeves
je vo 20.30
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Théâtre de Carouge
Le débordement orchestré
par le Teatro Malandro
atteint Genève juste après
le Théâtre Kléber-Méleau.

Approchez, mesdames et mes-
sieurs, le docteur Omar vous a
concocté l’élixir des élixirs, le re-
mède aux virus longue durée, le
cataplasme antispleen, le purga-
tif des morosités en tout genre!
Derrière le rideau du Théâtre de
Carouge, la panacée vous sera ad-
ministrée par nulle autre que l’il-
lusion théâtrale: paillettes, effets
spéciaux, fumigènes et autres in-
tempéries réglées depuis les
cintres attendent de vous délivrer
des maux les plus incurables. À
l’image duneurasthénique Prince
Carnesino, dont «Le conte des
contes» a pour effet gigogne de
chasser les idées noires, lais-
sez-vous distraire par un spectacle
qui lorgne à la fois du côté du

Grand-Guignol, du cabaret, du
train fantôme, de la comédie mu-
sicale, du film gore, de la fantas-
magorie et de la revue. Ainsi pour-
rait sonner le boniment du nou-
veau Porras.

La production 2020 du Teatro
Malandro (tour à tour reportée,

interrompue puis tout juste re-
créée à Renens) a la démesure
chevillée au corps. Le «Pentame-
rone» dont elle s’inspire, que le
NapolitainGiambattista Basile pu-
blia au XVIIe siècle, s’abreuvait
déjà à une profusion de fables, lé-
gendes et récits populaires pour

redonner le sourire à une prin-
cesse maussade. Notre artificier
venu de Colombie ne fait qu’ajou-
ter au flot initial les références gla-
nées au gré de son propre par-
cours – de Molière à Wedekind,
mais également de TimBurton au
«RockyHorror Picture Show», du
burlesque au Broadway show,
sans négliger les apports féconds
de «La psychanalyse des contes
de fées» par Bruno Bettelheim.

Parce qu’elle zappe sans trêve
d’un registre à un autre, cette su-
rabondance carnavalesque peut
provoquer la nausée. Éclairages
envoûtants, costumes et maquil-
lages baroques, gestuelles ex-
pertes, accessoires sanguinolents,
sonorités variées, vocalises tantôt
rock, tantôt lyriques… les sens fi-
nissent par s’émousser et les es-
prits se gélifier. Trop de contes
tuent le conte. Peut-êtremêmeque
trop de talents étouffent le talent.
En tout cas, le nombren’est qu’un
faux ami du divertissement.

Par bonheur, la mise en scène
déroule un fil rouge qui prévient
l’indigestion. Le phénomène sur-
vient chez les enfants qu’on borde
au lit, chez les spectateurs d’un
film ou d’une pièce, et jusque
chez les personnages de ce «Conte
des contes»: racontez-leur correc-
tement une histoire, ils en repro-
duiront les dialogues sur leurs
lèvres muettes; ils en refléteront
les émotions sur les traits de leurs
visages; ils en épouseront corpo-
rellement les différentes péripé-
ties. La belle idée d’Omar Porras
est d’avoir thématisé sur scène
l’identification du public, tout au
long d’une sensible mise en
abyme. Et de lui avoir attribué
ainsi la principale valeur théra-
peutique du pacte théâtral: deve-
nir autre un instant.
Katia Berger

«Le conte des contes» Jusqu’au
10 avril au Théâtre de Carouge,
www.theatredecarouge.ch

Avec«Lecontedescontes»,OmarPorrasnousfait la totale

Le magistral Philippe Gouin, à la fois narrateur, guérisseur
et maître de cérémonie. LAURENT PASCHE

Caroline Rieder

Indran Amirthanayagam est
poète, éditeur et diplomate.
L’Américain né à Ceylan en 1960
écrit en anglais, espagnol, portu-
gais, créole haïtien et il a publié
trois recueils en français, dont
«Sur l’île nostalgique» (L’Harmat-
tan, 2020). Lorsqu’il se présente
en poète, l’homme coiffe son cha-
peau. Il ne sait pas encore s’il le
portera au Palais des Nations à
Genève le 28 mars, lorsqu’il évo-
quera ses «deux amours joints»,
pour un événement du Prin-
temps de la poésie intitulé «L’art
du texte et l’art du tact».

Même si le propos fait écho à
l’actualité, la soirée quimettra en
lumière les poètes diplomates
Saint-John Perse, Gabriela Mis-
tral, Elena Vacarescu, Octavio Paz
ou Pablo Neruda se prépare de-
puis deux ans. «Nous souhaitions
montrer comment les mots
peuvent pacifier ou séparer, et
comment la poésie se retrouve à
des moments clés de l’histoire,
comme à l’investiture de Joe Bi-
den», relève Antonio Rodriguez,
poète, professeur à l’UNIL et ins-
tigateur du rendez-vous printa-
nier qui lance sa septième édition
le 19 mars.

Les ferments de la double car-
rière d’Indran Amirthanayagam
imprègnent son ADN, avec un
père poète et diplomate, et un
grand-oncle fondateur en 1939 de
«Poetry London», seul magazine
de poésie qui publiait sous le Blitz
à Londres. Né Tamoul, sur l’île de
Ceylan, rebaptisée Sri Lanka en
1972 alors qu’il a 12 ans, arrivé en
Angleterre à 8 ans, Indran Amir-
thanayagam a déployé une écri-
ture de la disparition.

En visioconférence depuis
Washington, alors qu’il neige

dans sa ville ce samedi 11 mars,
ce passeur de culture exprime sa
consternation face à la guerre en
Ukraine, et évoque la peur de
certains de ses compatriotes à
l’idée de se rendre en Europe.
Lui, qui fut en poste à Haïti ou
en Côte d’Ivoire en a vu d’autres.
Il se réjouit de venir partager ses
convictions sur la force desmots.

La poésie est souvent vue
comme déconnectée de
la réalité?
Cen’estpasdu toutmonavis.C’est
une manière de se frayer un che-
min dans le labyrinthe de la vie
dans lequel nous sommes tous. Il
n’y a pas une seule voie pour trou-
ver la sortie. La poésie en est une.
La diplomatie une autre.

Les deux sont d’égale
importance pour vous?
J’ai toujours voulu travailler au
cœur de l’institution pour contri-
buer au développement de la
paix. J’aime ce métier, mais la
poésie m’a sauvé mille fois de
l’angoisse. Quand j’écris un vers,
que je serre dans une ligne la
masse éparse d’émotions, de
sueur et de rêves, je libère des en-
dorphines et je me sens plus lé-
ger et plus heureux. La poésie
aide à surmonter les drames, les
guerres, l’exil.

Elle vous a aidé dans des
situations dramatiques…
Durant le tsunami de 2004, le Sri
Lanka a perdu 35’000 personnes,
j’ai écrit chaque jour sur cet événe-
ment durant trois mois, et cela a
donné le livre «The Splintered
Face: Tsunamis Poems». J’ai aussi
écrit «Uncivilwar»durant la guerre
civile au Sri Lanka.

La poésie qu’on lit aide aussi…

Oui, écrire élimine ce sentiment
d’impuissance, mais j’aime aussi
me tourner vers les lignes qui
m’ont façonné, car si la poésie naît
d’une démarche intime, son pro-
pos est universel. Le poète est un
reporter de l’âme. Par ailleurs les

poèmesn’arrêtentpas lesbombes,
maisilspeuventarriveràquelqu’un
qui a le pouvoir de les arrêter.

Vous voyez de forts liens
entre deux pratiques aux
langages très différents?

Pour moi, la page blanche est
comme une scène de théâtre, et la
diplomatie, un théâtre du réel. La
diplomatie est basée sur la conver-
sation,mais aussi les échanges pa-
raverbaux. L’exercer est un privi-
lègecaronpeut se rendre sur le ter-

rain avec un billet de retour en
poche. C’est aussi une responsabi-
lité etun fardeau, carparfois il faut
se taire pour ne pas attiser les
conflits.Car, tout comme lapoésie,
elle sert à construire la paix, en
créantdesponts.Par contre, lesdé-
marches diplomatiques restent
dans unmonde privé, alors que la
poésie, si elle parle de l’intime, est
révélée au public.

La poésie peut selon vous
éveiller les consciences?
Oui, j’ai gardé de mes études de
journalisme à l’Université Colum-
bia une envie d’écrire des poèmes
comme une façon de participer à
l’actualité, pas seulement pour
construire la paixmais aussi pour
alerter face aux dangers à venir
comme le changement clima-
tique.

Elle peut aussi nous aider
à vivre avec nos dilemmes?
On doit apprendre à vivre dans la
contradiction, c’est la leçon la plus
importante que la vie nous donne,
et la poésie peut nous aider.

Vous évoquez aussi la force
de l’art en général…
Oui, j’agis surtoutdans ladiploma-
tie culturelle, et lorsque j’étais en
poste à Haïti, j’ai invité la Cie de
danse Martha Graham après le
tremblement de terre de 2016.
Pourmoi c’est aussi ça la diploma-
tie, trouver lemoyendecélébrer la
contribution de chacun d’entre
nous et de faire valoir les réussites
de nos cultures. Par ailleurs, à tra-
versdesamitiés avecdesécrivains,
j’ai parfois appris des choses sur la
politiqued’unpays que je n’aurais
pas pu savoir autrement.

Genève, Palais des Nations,
le 28 mars à 18 h 30. À suivre aussi
en visioconférence. Infos sur
printempspoesie.lyricalvalley.org

«La poésie aide à surmonter
les drames, les guerres, l’exil»
L’auteur et diplomate
américain Indran
Amirthanayagam croit
à la force salvatrice
d’un vers. Entretien.

Printemps de la poésie

Indran Amirthanayagam est né à Ceylan, devenu le Sri Lanka en 1972. Il a beaucoup écrit
sur la disparition. Il évoquera ses activités de poète et de diplomate le 28 mars à Genève.
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https://www.rts.ch/play/tv/12h45/video/entretien-avec-le-metteur-en-scene-omar-porras-a-loc-
casion-de-la-sortie-de-sa-nouvelle-piece-le-conte-des-contes-au-tkm-a-renens-?urn=urn:rts:vid-

RTS 12H45	   	                               						                              		      TELEVISION 
14 MARS 2022
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https://radiovostok.ch/le-theatre-de-carouge-transfigure-nos-fictions-enfantines/?fbclid=IwAR2ng-
geQMqB_-Dqjjdf_f8t2oe5Nn7Cj2T4u0B2yRXP9NLiuoH4Kk97bKhg

RADIO VOSTOK	   	                               					                             		                  RADIO 
5 AVRIL 2022
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ET MISE EN SCÈNE  
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DU MARDI 22 MARS 
AU DIMANCHE 03 AVRIL

GENÈVE 
LE GALPON

Dans la loge d’un théâtre, une 
comédienne se prépare pour la 
répétition. Elle met son costume de 
scène: un joli petit haut, une jupe, 
des talons. Elle se regarde dans le 
miroir: Mais qui a inventé ces codes 
de merde ? Deuxième création de 
Justine Ruchat, Angelina s’interroge 
sur la place symbolique de la figure 
de la prostituée : à la fois invisibilisée 
et présente partout. Dans le langage, 
d’abord, puis comme figure de 
référence ambiguë, parfois positive, 
souvent négative, mais nous laissant 
rarement indifférents. De quoi cette 
figure de la prostituée est-elle 
l’expression ? Qu’est-ce qu’elle nous 
pousse à faire ? A ne pas faire ? Entre 
travail documentaire et narration, ce 
solo nous invite à entrer dans des 
zones ambiguës, où désirs, fantasmes, 
et aspirations se confrontent avec la 
volonté de maîtrise de sa propre image.

Prix : de 10 à 25 CHF

ANGELINA
CRÉATION

DU MARDI 22 MARS 
AU DIMANCHE 10 AVRIL

CAROUGE 
THÉÂTRE DE CAROUGE

Omar Porras est l’un des artistes 
majeurs en Suisse. Son Conte des 
contes, qui oscille entre la comédie 
musicale, le théâtre du Grand-
Guignol, The Rocky Horror Picture 
Show et un carnaval imaginaire, 
est un hommage à la scène. Avec 
des effets techniques saisissants 
issus de la grande tradition de la 
machinerie théâtrale. 

Mise en garde  : il y a de fortes 
chances que vous sortiez de la salle 
avec une furieuse envie de danser 
et de chanter.

Dès 12 ans

Surtitré en anglais et en français : 27 
mars et 1er avril. Audiodécrit : 9 avril.

Plus d’infos : theatredecarouge.ch

Prix : de 10 à 42 CHF

LE CONTE  
DES CONTES
CONTE - MUSICAL
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VENDREDI 18 MARS 
ET SAMEDI 19 MARS

FERNEY-VOLTAIRE 
LA COMÉDIE DE FERNEY

En 1914, Fernando Pessoa écrit dans 
une extase indéfinissable une trentaine 
de poèmes sans avoir l’impression d’en 
être l’auteur. Portés à la scène, Pessoa, 
ses « autres », et sa poésie, se retrouvent 
dans un spectacle inoubliable.

Esquissé il y a quelques années 
avec un soliloque intitulé Je ne suis 
personne, Et me voici soudain roi 
d’un pays quelconque, poursuit une 
aventure entièrement dédiée à la  
poésie de l’écrivain portugais et de 
ses « autres ».

Femme, homme ou enfant, Aurelia Arto 
offre une variété de jeu remarquable, 
jamais illustrative, et se montre tour à 
tour capable de traduire la candeur, 
l’étonnement, la  tristesse ou la drôlerie 
clownesque. Sobre et inventive, 
la mise en scène de Guillaume 
Clayssen seconde une comédienne 
bouleversante et magistrale.

Prix : de 8 à 15 €

ET ME VOICI SOUDAIN 
ROI D’UN PAYS 
QUELCONQUE
CRÉATION - ADAPTATION
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BEST OF SWITZERLAND	   	                               						                              ANNONCE 
MARS 2022

UN SUPPLÉMENT THÉMATIQUE DE SMART MEDIA

ANNONCE

FOCUS.SWISS4     CARTE SPONSORISÉE

LE 
CONTE
DES
CONTES

22.03–
10.04 
2022

D’APRÈS GIAMBATTISTA BASILE
CONCEPTION  
ET MISE EN SCÈNE  
D’OMAR PORRAS 
PAR LE TEATRO MALANDRO

RUE ANCIENNE 37 A 
1227 CAROUGE 
THEATREDECAROUGE.CH 
+41 22 343 43 43

Grisons

Tessin

Valais

Berne

Fribourg
Vaud

Neuchâtel
Lucerne

Argovie Zurich

Thurgovie

Saint-Gall

Glaris

Uri

Obwald

Nidwald

Soleure

Bâle-
Campagne

Bâle-Ville

Jura

Zoug

Schwyz

Scha�house

Appenzell 
Rhodes-Intérieures

Appenzell
Rhodes-Extérieures04

05

06

08

09

10

12

13

07
03

01 11

14
02

Où aller ?
01. Lucerne

02. Genève

03. Locarno

04. Zürich

05. Fribourg

Que faire ?
06. Musée Collection Rosengart, Lucerne

07. Théâtre de Carouge

08. Musées cantonaux du Valais

09. Creux-du-Van, Neuchâtel

10. Musée Olympique, Lausanne

Où loger ?
11. Art Deco Hotel Montana, Lucerne

12. Marina Lachen Zürichsee - Hôtel & Gastronomie

13. Kempinski Palace Engelberg

14. Campofelice Camping Village, Tenero

Le meilleur de la Suisse
Grâce à sa diversité, la Suisse o�re à tout un chacun la destination qui lui convient le mieux.  

Où aller, que faire et où loger ? Nous vous proposons une vue d'ensemble. 


